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D ir e c t e u r : E U  D O  R E  C O U T U R E AIM E DIEU E T  VA TO N  CHEMIN!

REM IS mis d’un voyage de 120 milles (aller 
et retour,) comme témoin du Dr Par- 

i rot à Iviniouski, n’était pas assez fort 
La nécessité de terminer le présent pour entreprendre un voyage de 2 

numéro avant ia fête des Rois nous .milles (aller et retourj — songez au 
empêche die publier quelques arti- nombre de pieds, de pouces et de H- 
cles et correspondances cette semaine, g ne s que deux milles représentent, —

’ même pour défendre les intérêts de I MNCIDFNT son comté auprès du Président du
^  1 T Bureau de Direction des Chemins de

Y  R E  A U  I ^ cr (*c l’Etat. 1 lui fallait monter la
côte de la Station et se rendre tout

tiles. Les
douane sont imposables, 
polices d'assurance soit pour le feu, 
la vie, ia marine et, les accidents, dans 
lesquels il est fait mention qu’on a 
reçu un paiement d ’argent sont su­
jet à la taxe. Tous les reçus d ’as­
surance accusant réception d ’argent 
sont imposables. Les reçus faits en 
dehors du Canada, mais qui ;,e sont 
pas valides tant qu’ils n’ont pas été 
contresignés au Canada, sont imposa­
bles. (Les chèques-reçus et le chèque 
sur lequel les reçus sont ciJdossés ne 
sont pas sujets à l’impôt du reçu lors­
qu’ils sont adressés à  une banque. 
Les talons de souche d’un mandat 
d’express imposable, retenus par le 
preneur ne sont pas sujets à L’impôt 
du reçu.

L’expressif (i «reçu ''pour les fins 
de la présente loi” comprend tout 
billet, mémoire ou écrit par lequel il 
est reconnu ou exprimé qu'il a été 
reçu, déposé ou remboursé des fonds 
s'élevant à $10.00 ou plus, ou une .Let­
tre de change ou billet à ordre pour 
une somme d'argent s'élevant à $10. 
ou plus, ou par lequel il est reconnu 
qu’ill a été réglé, acquitté ou payé 
une detlte ou demande, d'un montant 
de $10. ou plus; ou qui signifie ou 
comporte une pareille reconnaissance, 
qu’il soit ou non signé du nom de 
quelque personne.

Personne ne doit donner un reçu 
‘‘d’un montant d'au moins $10.00" à 
moins qu’il n’y soit apposé un tim­
bre gommé ou à  ntoins qu’il n’y 
soit empreint un timbre sec, de la va­
leur de 2 sous et ce timbre doit être 
oblitéré par la personne qui donne le 
reçu avant quelle ne s’en départisse. 
La personne qui oblitère le timbre 
doit le faire en écrivant ou emprei­
gnant sur le timbre ou entra vers son 
nom ou ses initiales, ainsi que la da­
te exacte de l’oblitération.

Est passible d'une amende d ’au 
plus $2.00 quiconque enfreint l’une 
des dispositions de cette loi, qui re­
fuse de donner un reçu finement 
timbré ou qui sépare la somme payée 

l’intention d’éluder le droit à

reçus des courtiers en 
Toutes tics Plus d'un million Assemblée politiqueen 25  ans

Un journal découvre, dans les 
comptes publics, que le Soleil a touché 
l’an dernier $122,000 des fonds pu­
blics. Un autre, après un relevé plus 
étendu des internés comptes jntblics, 
l>orte ce chiffre à $126,000. I.e Soleil 
ne nie aucun de ces deux chiffres. II 

et continue à toucher l’ai-

Au Théâtre Populaire

LUNDI SOIR, 8 JANVIER, A 8h.66

Objet di'extrcmcs iiu-Vances de ]; 
fluent d'électeurs (liberaux qui désirent 
putation provinciale du comte de Rin„,u>ki, 
énergique et mon ardent désir de ne 
par compromis avec nies amis et "la ivvuv.s", décidé de tenir d’urgence une 
assemblée publique on j'exposerai :

1. —Mon nil il iule et mes opinion s ni
2. —Mes misons et objections personnelles contre la candidature .
.U Les conditions essentielles

i part d’un groupe agissant et ni­
que je me porte candidat à la dé­

malgrc ma résistance la p1u-

sv tint,
gent de la province. Certains de ceux 
qui le lisent, savent que, depuis vingt- 
cinq ans, il a reçu plus d ’un million, 
peut-être tout près de deux millions, 
de 1a main des gens qu’il défend, et 
qu’ils prennent cet argent dans le 
trésor provincial. Ils savent aussi que 
penser de son zcle pour le ministère, 
de son émerveillement, des discours

M onteur le Rédacteur du “Progrès l,rès des chars Pour rencontrer quel- 
du Golfe” qu’un qu’il imaginait vraisemblabile- deveuir candidat ni déjjmté, j ’ai,pas

numéro récent de votre men1 comme Çhef d<* d« har
de l'univers. E t ensuite, iil avait peut-
être des remords d ’avoir promis tant
de positions ..........

Après tout cela, vous serez forcé 
d ’admettre que M. Gauvreau avait 
raison de se cacher chez lui quand le 

j grand Manitou des Chemins de Fer 
1 est passé à la Ri vière-diu-Loup.

Dans un
journal, vous avez reproché d M. d is -  : 
A. Gauvreau, N. P., -M. P„ de s’être 
abstenu de faire partie de la déléga­
tion qui est allée rencontrer Sir Hen- 

• Thornton, à son passage à Rivicre- 
du-Loup, pour .lui soumettre les de­
mandes du Comté de Témiscouata.

A titre de lecteur assidu de vo-

pohlique. :

consentirai, en déliniti-aUX<|lU"IICS
que. après exposé fait, franc et net, 
objections à la candidature, l’on per- 

ct à me mettre sur les rangs ; si ces cotir

q » «  t o u t  —  OU se font faire — tel vc> a briguer les suffrages ad venant 
et tel politiciens ministériels. Il est (k. imtm, |))ollU( lK,. vt <k. 1UC,
paye, il jure pour eux, et plus il est . . 1
payé, plus il jure. On comprend qu’il esterait a me pousser de lavant
se batte pour la perpétuité de ce ré- datons ne sont pas agréées ni exécutées je ne serai point candidat.

Cette assemblée publique est convoquée pour lundi soir, 8 janvier cou­
rant, à 8 heures, et aura lieu au Théâtre Populaire. T 
désireront y assister—libéraux, conservateurs,
neutres, de Rimousld et de toute paroisse du comté v seront admis........
jusqu’à concurrence de la capacité delà salle. Je verrais avec plaisir par-

rj

game.
UN QUI CONNAIT.ipenm et Inez-vous d’ex­

contraire à la
tre journal, me 
primer une opinion 
vôtre au savjet de la responsabilité de 
M. Gauvreau, qui a beaucoup d’ex 
eases à faire valoir.

D'abord, il n’est )#ts jeune. De 
pas jadis alerte, il a déjà fran­

chi le cap de la soixantaine, et. il est 
très prudent, quoique fort nerveux.
Il est rendu à l’âge respecté où l’on 
fait, malgré soi 
même,
autant que possible le moindre faux- |)kis 
pas qui pourrait compromettre 
réalisation de l’idéal de toute carriè-

G. P. — Le Devoir oils les électeurs qui 
I (Timers, indépendants ou

PIETRE ORGANISATION 
POLICIERE- L’impôt sur les

quittances au Canada mi le> assistants, quelle que soit son opinion à mon égard, à titre de pre­
mier citoyen du comté et d’ami personnel, mon ancien compagnon d’armes 
anti-cunscriplioiMiisie M. Emmanuel d'Anjou, député aux Commîmes, que 
j ’invite tout particulièrement. Il me pJ lirait même que mon ami d ’Anjou, 
pour lia première fois que je paraîtrai en public à ses côtés depuis notre cam­
pagne conjointe contre l’unionisme et' i conscription l il y a ix ans), me 
servit, cil cette circonstance,de légitime contradicteur, et à cette fin je le 
prierai d’adresser la parole à l’audito ire ut de dire les raisons qui, d’a­
près lui, militent contre ma candidature. Restant libres d’agir à leur gui­
se, mes partisans libéraux ne seront que mieux en état d’apprécier le pour 
et le contre de la décision à laquelle ils pourront s’arrêter en autant que je 
suis, pour le présent, concerné.

Donc, assemblée publique au Théâtre Populaire lundi soir. Bienvenue 
; a tous, sans distinction de partis.

. . .P a r  ce qui ressort de la preu­
ve de l’enquête royale, il est clair que 
l’administration judiciaire n’avait pour 
l’aider qu’une bien piètre organisation.
Les premières op ; rat ions de la poli­
ce en cette triste affaire, ont. été dé­
cevantes. 11 n’est pas étonnant que 
les assasiûis de Blanche Carneau aient 
vu le temps de prendre le large. D’au­
tre part, nous constatons par i’enquê- 
te. que les méthodes de recherches 
policières sont désuètes, et 11e cadrent 

avec le développement scientifi­
que opéré durant ces derniers temps 
par les limiers des villes américaines ' .  
ci des pays d'Europe.

Le fait qu’on n’ait pas eu recours 
à l'empreinte digitale, nous semble j 
une énormité, car ce mode de recher-  ̂
cite est aujourd’hui de pratique cou- • 
ran te dans le monde ]>o licier. Il est 
évident que dans les rangs de la poli-1 
ce aux ordres du gouvernement, nous

C W  avec raison nue l'on di, que 
verte d’un simple mouvement d’hor- l’hivernage du bétail est un mal ne- 
loge rie dans les ruines de 1.x bâtisse | cessaire. Les animaux de la ferme, 
dynamitée du Times de Los Angeles, 
finit par remonter la trame de la tra­
gédie, et coffrer les dynamita rds. Sans 
être de la force du limier américain, 1
il nous semble que notre organisation j le veut que nos vaches et nos autres 
de police attirait pu mieux faire pour bovins soient aujourd'hui gardés dans 
la découverte des meurtri:rs de la jeu- (|cs conditions artificicillcs. l ’our ti­
ne Carneau, à Québec, de Mlle Mal-

........... .............. i™,:
croyons bien que ce qui restera de • ne, il faut en vif et que les amanauw 
cette enquête dans l'esprit lu pub.ic,Isoient (teints confortablement pendant 
c’est que le gouvernement n’assume qa raison froide de l’année. Les vieil-11,011 
la protection de la société qu avec une | k s  Stables en contrebas, tant prisées 
faible organisation.

LA NOUVELLE LOI EN V I­
GUEUR. CE Q U ’ELLE PR E S­
CRIT — LES RECEPTIO NS

son

La nouvelle toi décrétant un ini­
des retours sur soi- , j e 2  sous sur tout reçu ou quit- 

et où l’on cherche à  éviter tance pour un montant de $10.00 ou 
au Canada est. devenue en for­

ce avec le commencement de la pré­
année. Cet impôt peut être ac­

quitté de deux manières ou bien par 
sait s ’il n ’a cessé d ’être un partisan i*-tjvposirion d’un timbre gomrnté sur

lies quittances, ou par l’usage de feuil- 
Ensuite, ill faut ternir compte du ]cs (k paij)jvv priant uni timbre sec in- 

tempéramient die ohajcuni. Vous n’i- 1 (iiCju:uvt l’acquittement de l’impôt de

la
sente

re de potlititien quelconque. E t Dieu pas

modèle.
EUDORE CO U TU R E, N .P .

M. Gau-pas mon plus que
peur épouvantable des I 

chars! Il l’a prouvé eu ne mettant 
seule fois les pieds dans. . .

| deux sous.
i H est à remarquer au sujet de cet 

impôt que les ventes pour lesquelles 
il n’est .pas donné de quittances, pour 

son comté pendant les longs mois de qUeiqUC montant qu’elle soient, n’en- 
la dernière session fédérale, cela par traînent pas le paiement de l’imjpôt.

disons, par exemple jxmr les ventes au 
où la marchandise est li­

gnerez 
vreau a une LA VENTILATION 

DES ETA BLES
bien.

Bien des systèmes de ventilation 
uni été assayés etux fermes expérimen­
tales. Apre 
avec toutes 
Mirtk’s d’appareils, on a constate que 
le système Rutherford est supérieur 
à tous les autres. Le principe de ce sys­
tème est presque identique à celui du 
pocle ordinaire de la maison. J<e cois- 
(111 it de sortie, qui se dirige vers le 
haut du bâtiment, pour passer à tra- 

•s le toit, correspond à la cheminée, 
animaux correspondent au coin- 

: | bustiible dans le poêle , car ils engen­
drent la chaleur qui cause une éléva­

tic température et l’air passe à 
le conduit de sortie. Les itou-

pas une
dix années d’expérience:

sortes d ’étables et toutes
crainte des dangers que comporte

chemin de fer. On a déjà
un

voyage en 
reproché à M. Gauvreau d ’être à la 

des autres députés à Ottawa, 
tort. N ’est-ce pas lui qui 

chaque année,

comptant, 
crée sur paiement du coût de cette 
marchandise sans qu’il soit donné de

de la forêt, sont faitscomme ceux 
pour vivre en plein air. L exploitation 
cnuncrciale de notre industrie anima-'queue 

et on a eu
décroche haut-la-main, 
le premier prix d'assiduité, sous la 
forme d’un beau chèque de $4,000.00

avec
payer.reçu.

Voici ce que disent à se sujet les 
règlements édictés par le ministre des 
douanes et de l ’accise, 
publics dan|s île supplément de la, 
“Gazette Officielle” du 20 décembre 
dernier: “ Les bordereaux de ventes 
au comptoir et les billets des caisses 

sont pas imposa- 
qu’aucun^' mots inqxK- 

indâjquanlt l'accusé de ré-

Un journal qui fait honneur
à Rimouski

règlements vcirer un revenu avanta-
tout rond?

Sous les circonstances, vous de- 
reconnuitre, M. le Rédacteur, 

tout son mérite d’avoir entrepris, il 
n’y a guère plus d’un mois, un voya­
ge de long cours comme celui de Ri- 
vière-du-Lonp à Rimouski (aller et 
retour) pour paraître coanme témoin 
à charge de son ami de coeur, le Dr 
Barrot, m artyr de la politique, dans 
le procès désormais fameux où ce­
lui-ci is’éta'ilt promis de faire mettre 
l’avocat Pouliot en prison pour libel-

,vs
Ne serait-ce que pour nous venger 

honnêtement de ceux qui mé;yrisent 
ou dédaignent notre journal parce 
qu’il n’est ni ni grand, ni gros,
■pais, qu’il 
qu’unie piastre par an, nous nous em­
pressons de citer le bref et magnifi- 

temoignage d’estime que vient de

vrez

ni c-
ne coûte d’abonnement

traversenregistreuses ne 
bids, pourvu

i
ou bouches d ’appel, qui 

plancher, cor respondent à 
sur le devant du poêle. Le

i ü  y a trente ou quarante ans, sont dies dénuée  
aujourd'hui condamnées, et à juste sont au 

- 'PERRE l(t’lrc, parce qu’elles ne laissent pas l’ouverture
entrer l’air pur et sain du dehors. On système Rutherford est automatique 

| n’en construit plus de 
jourd’hui parce qu’on a compris qu’ci- moins

la santé des animaux fonctionne plus ou moins activement
la température de l’étable, 

ceux qui viennky* visiter les

Le “Rien Public’' de Trois-Rh'icrcs.quant ou
edition ou le paiement de 1 argent n y 

Ainsi les petits car- PilvLIBRINiAGI 
SA IN TE

LEsoient inscrits’ . 
tons portant, la intuition du chiffre 
du mbrvtanlt acheté dans un magasin, 

montant dépasserait

que
rendre au Progrès (lu Golfe l’hebdo­
madaire le plus vivant, le plus libre, 
le plus intéressant et le mieux fait de 
tous à l’heure actuelle en cette pro- 

à-d. le Mâtin, de Montréal,

il fonctionne plus oupareilles au- sous ce rapport
activement sous ce rapport, ilDELEGATION A PO STO LIQ U E 

AU CANADA ET A TERRE- 
NEUVE.

Ottawa, le 20 décembre 
TIIO S. COOK & FILS 
526 ouest,
M O N T R E A L ...

Messieurs,

quand même ce 
de beaucoup $10.00 ne doivent pas 

de <tinflues pourvu qu’il nfy

les font tort à
que Von y loge. Si l’on veut en effet suivant 
que les bestiaux
état de santé, il faut leur donner de fermes expérimentales fédérales peu- 
,l’air pur. On peut obtenir le renou­
vellement de l’air au moyen d’un bon ment et se le faire expliquer. Ceux 

Beaucoup d ’é- qui peuvent l’examiner sur place peu-

vince, c.
Parlant du Progrès du Golfe, no­

tre brillant confrère dit : “Quand cette
èlous,

se tiennent en bon 'I mi­le. porter
soit pas indiqué que le montant men­
tionne a été payé.

Nous parlons plus haut de l’emploi 
autorisé des feuilles de paper portant 

‘emiliossedi". Les

Pour se remettre de ce surmenage 
désespéré, on assure que son méde­
cin, qui le suit pas à pas, lui a pres­
crit un repos absolu de deux mois et 
lui a sévèrement défendu tout effort 
intellectuel à  l’avenir, sauf celui de 
fumer sa pipe a satiété, et de saluer 
scs électeurs qui n ’ont pas pu encore 
obtenir les positions promises.

Vous savez aussi quelle profonde 
horreur M. Gauvreau professe à l’en­
droit des commis de bar ? Or, avant 
de venir au Canada, Sir Henry Thorn­
ton administrait en Angleterre des 
Compagnies de chemins de Fer dans 
les wagons desquelles il était permis 
(le vendre des liqueurs spiritueuscs. 
Imaginez-vous ,Sir Henry Thornton 
comhnis de bar èn chef ! Cdtte seule 
pensée donnait le cauchemar à M. 
Gauvreau le timoré.

Il est vrai que le premier minis­
tre  du Canada, qui doit avoir des 
usages, a jugé là propos de donner un 
banquet à  Sir Henry Thomtdn, 
qu’avant Vcrclièrcs du “St-Laurcnt 
personne n ’a  reproché aux députés qui 
allaient M  faire p a rt des besoins de 
leur comité, de manquer de tact ; mais 
j ’ose croire tout de même que je vous 
ai expliqué à votre entière satisfac­
tion que c ’était parce que M. Gau- 
vreaiu, qui n'étaient pas encore rê­

vent voir ce système eu fonctionnc-
“brave senti neille cogne des 
“c’est dans lia canaille qu’elle s'appli­
q u e . Ives gens de Rimouski doivent 
“être fiers de posséder un tel jour-

rue Sainte-Catherine
système de ventilation, 
tables ont refaites 
munies de systèmes de 
mais les résultats n’ont pas toujours 78, de la division des fermes expéri- 
été satisfaisants. mentales, “ La ventilation des bâti­

ments de la ferme”, qu’on peut sc 
procurer en s’adressant au Bureau des 
publications, Ministère fédéral de l’a-

<les -timbres seas
•chauds peuvent envoyer des for- 

; de -quittances au commissaire
à  Otta-

derniè renient et veut encore se renseigner sur son îns- 
vcnitillation (lallation en consultant le bulletin NoKn réponse à votre demande de 

renseignements du 15 courant
des documents exigés par les

l i r a i
mil.mimes

des duanes et de l’accise,
(iiii fora imprimer les tinfbrds , ^  .. , ,
« i  « •  tommies. L »  m an tonds, J * ™  Q im kc _ s «  ^  ^  ^  |)aqucboK, sur

paieront ainsi d  un. «cul coup pour  ̂ , yoter par sa ,majorité une loi de mer ct su„. ics fleuves, j ’ai le plaisir tomes,
bon nombre de quittances, ce que eur ;pres9c. Aussi bien et pour montrer ^  vQus infonncr quc chaque prêtre rien s’ils ne sont pas bien conduits.

: : :
mues apres les autres. , de toute j fluence ministérielle, se con- ct de ]a permission de dire la sainte- changements dans le réglage des clefs.

'Les droits de timbres ne s app 1 ^ emanl ^  donner les nouvelles telles \ j cssc sur „icr_ O ttc  ipenmission, à On voit souvent d-’cxceUenlts systèmes 
que ut pas au reçu pour une soin , qU’elles sont, sans se préoccuper de la -.<cnl cst donnée seulement par -le condamnés quand en réalité c’est le

^  ^  ^  ̂  ^
réception d u n e  lettre oc b tenant-gouverneur le fameux bill Tas-! Agréez, Messieurs, mes sentiments un syestêmc de lui donner toute la naissance de deux fils nés le 19 de-
d'tm -billet à ordre dans île but de la g^^eau-Roberts, si justement, dénon- |distingués. ' capacité voulue et d ’installer des clefs cambre et baptisés l’un sous les noms
présenter pour acceptation ou paie- c<t par M. Thomas Ohapaiis. C’est une +,p p)j M aria 'e t des moyens de réglage pour les de Jcan-François-Rolandq parrain et

« * »  .“ Æ T  *  ^ ^ < 5 ^ 4 ?  S * , !  A * .  D el Ap. j variations *  « * * « - *

Imi.rcs S 'im p o s a b le s  .relativement a r€ Un an de prison, apres avoir ete <léputé ou d'un ministre ou de la %, expérimentales ont constate qu il faut
de ses signatures. Les reçus jugé, par la majorité el-le-meme. Pa- ^ Nature, unième entre deux sessions, donner de 600 a  800 pieds cubes d es-

mois a
PAS DE LOI projios

lois de J’Eglise ]K>ur célébrer la saill­ it y a en effet bien des systèmes, 
et, du reste, les meilleurs de ces sys- 

une fois installés, ne valent

xva,

rien 1 1 ure, Ottawa.

(Communiqué du Mninistcrc fédéral 
de l'Agriculture).1
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LB PROGRES DU GOLFE2

CANADALA FINANCE INTERNATIONALE

m
Premier Pèlerinage Officiel iX < hv'bv..

K im o n sk i
VU UK SVKKRiirCRl?

dt;;*o v
DESm e." (1CSon rôle dans 1rs affaires politiques j

depuis la guerre
(Service de la Renie, fait par Versai 1-

Iics-Vidtrioai re-Boulais-.tin litéc,')
Georges Valois, directeur de la

Nouvelle Librairie Nationale et col­
laborateur de l’Action française (de
Paris), est avec Georges Coquellc et
Jacques Rainville, du même journal,
un. des rares économistes dont toutes
fies prévisions se confirment par les é-j
véncmcnt.s. Voici comment, dans un
article récent, il appréciait le rôle poli­
tique joué par la finance internationa­
le depuis la guerre:

"La finance internationale a tra­
vaillé, depuis 1915, à faire tourner la j
guerre à son profit ;

“Par Wilson, elle a retarder l'en­
trée des Etats-Unis dans la guerre,
afin de laisser s’épuiser l’Europe ;

“ Par le <mcme Wilson, elle s’est ser­
vi de la force américaine pour ren­
verser la monarchie allemande et sau-l
ver l'Allemagne ;

“Elle a financé, de concert avec]
F Allemagne, la révolution russe, afin
de détruire le tsarisme opposé à ses
desseins en Russie ;

“Elle a arrêté la guerre avant la
réalisation de la victoire;

“Elle a fait la mauvaise paix, qui
en morceaux, sans un Etat assez fort
pur lui résister :

C’est elle qui s'oppose aux répara­
tions, afin d'épuiser l’Etat français
qui ne se soumet pas à ses volontés ;

“C’est elle qui organise partout les
relations avec les Soviets ;

“C’e>t. elle qui veut lancer l’emprunt
pour une Allemagne unie tenue par
ses hommes, connue ce Rathenau, qui
était en même temps représentant de
la grande finance et allié directe du
bolchevisme ;

“C’est elle qui a formé le projet
de lancer un nouvel emprunt russe
pour consolider le bolchevisme en
Russie.

h I

Canadiens en Terre-SainteNo 84U-
épouséj

! ean Baptiste,
se de i

I ..ibric,Daine Ernestine
en biens de SOUS LA DIRECTION SPIRITUELLEI commun:?

Gauthier, cultivateur de la paru
comté de Mtitane,

T .  R.  P .  M A T H I E U - M A R I E ,  o .  f. m .
C om m issaire de T erre-Sainte en Canadadan-St-Luc.

étant dûment autorisée a ester en jus- 1
I Jcinanderesse |

..

£a Semaine Sainte
à  ffé p u sa fe m

AVEC LA  H A U T E  A PPR O ­
B A T IO N  DE

n ce,

(Üalvtthrbrs 1924 vs
-tc C. iuth'vr, cul-1
-sc de Si-Luc.

Defendeur
narai’on de biens !

can -e le sep- i
• jour de Décembre mil neuf cent

„ -deux,
XI a:.me, 1-1 déeembr- 1922.

KAOUL F.-\FARD
Procureur de la demanderesse

Le dit Jean-Map' '
îvaleur de :a paro

Son Ém inence le Cardinal
Bégin et du T. R. P. Minisrre
Général de l ’ordre des Francis­
cains.

¥  -fr

i« Afolre atelier, spécialement outillé pour faire
les calendriers, esta  préparer les échantillons pour
l'année 1924. Ils seront prers vers la fin de jan­
vier. I\'e donnez donc pas Voire commande à une
maison étrangère sans considérer les avantages que
nous vous offrons.
— Vous avez le même choix que partout ailleurs.

— Vous êtes certain que la teneur de voire an­
nonce sera sans faute cl bien française.

I ous évitez de lourds frais de port.
E l vous avez la salisjaction d ’encourager un

établissement de chez Vous.

V tenon en
a vtc instituée en c<

asTl K
Vil

IV/I
Départ le 15 février, par le

Patria”, 16,000 tonnes, de la
ligne Fabre. Retour à la fin
d’avril, par le “Lapland

<<iS'
I\ON DEMANDE à ......... . madriers

(E j.in.iK- 2x8 de .8 à 16 pieds sec ou
verts, au-si laites. Le tout, pour livrai­
son immédiate.
Ecrire 'mentionnant prix à

t
1 8 ,ooo

toilUcS de la ligue W hite Star.
'
V >I

. m JC v:U lu Excursions aux Açores, A l­
gérie, Sicile, Italie, Syrie, Pales­
tine, Egypte, France.

Tout le voyage se fera en première
classe au prix de

D. G. Rhcaultm TitiCwrMont-Joli, P. Q.

La Loi de Laiüitem $ 995.00
!Imprimerie Générale

de Rimousfy
fcnlc ii l'cnca/t Toutes dépenses comprises

Dans !'.'iï " de
(tau.hier. M.1 B. T H O S  COOK & F IL S  526- STML E îT„HA 1 INE' 0"»!*

V ’W Pour le programme itinéraire s’adresser aux organisateurs où à
Edifice de La Manque Nationale

RI.YtUUSkl.

r 1023 à
ncan pu-m M.S,Z,COTE,f :S S 10 heure

e1jj

epep str vau Agence de voyages officiellement reconnue par un bref de S.S. Pie XIcL it

B> M I
partit

•1 pour
. T;

Xmu
érotiic iv M atari cclela par" c

;( W<$ V w■ 1

A  \"û$ ô"/ ’t t j p
deals peuvent être exa-
au en aucun temps.
i:e ennformémnt à Var­

ie la loi de fàil-
36 et a les

Les litres et cer
notre lut

Cette vent
:!e-((. para
c 9-10. V.i

L’H on. J. L. PERRONmm

M inistre  de la V oirie
i tant s passages caractéristiques.

A u sommaire du No 23:
V I E N T  D E P A R A I T R EJe conclus : la France, l’Europe

ne souffre pas aujourd'hui des conse­
quences de la guerre ; elle souffrent de
la mauvaise paix qui, annulant les ré­
sultats de la victoire, a empêché les vie- Anthologie
Ionien:: de procéder à leur propre re­
construction et à la reconstruction de
l’Europe; l’Europe souffre de la des­
truction une lui a imno.-é la mauvai.-e

le >h dans un discours récent disait:

Durant l’été dernier le
gouvernement provincial a
attiré d ’en dehors de la pro­
vince 75,000 automobiles
représentant 300,000 per­
sonnes.
11 n ’y a pas eu t\ Montréal
assez d ’hôtels pour accom­
moder tout ce flot de touris­
tes. Souvent, ils ont dû
attendi ; de 24 à 48 heures,
avant de pouvoir obtenir
une chambre. Ce n ’est pas
assez d ’attirer les touristes
ici, il faut voir à ce qu’ils
puissent s’y loger. C’est là
une source de richesses pour
la ville de Montréal et pour
la province de Québec.

i.parme m
ARG1.KTpaiement :

!C O M I T . W  ILe Cantique de l’Aile (Edmond
Rosi an ) , La Vie eu fleur (Anatole '
France), Le stupide XlXc siècle !

i (Léon Daudet J, Lar parcelle 32 (Er­
ne.-! l ‘crichou), Lucicnn (Jules Ro­

le seul mains), Les quatre saisons de la fo­
rêt (Jean Nesmy), Le tabac du bouc
( Régis Gignoux) Le visage déma-

( Maurice Duplay), Sur la glè-

LK LIVRE DES LIVRES
critique mensuelle des

nouveaux ouvrages littéraires
Numéro 23

liKDARD HT BELANGER
autorises.

t Pierre,
Jitébec, le 6 Décembre, 1922.

101 I-t-.ir

LA L O I  DE F A I L L I T ELe “Livre des Livres” est
: ériodique qui vous fournisse en mê­
me temps qu'une lecture attrayante,
varié,c d'actualité,
nouveaux livres,
dont les critiques et les analyses, ain- .
-i d’ailleurs que les extraits — parfois *-cs Dubaiilt : Le cahier gris, le pe- y \ |y  v>t par les présentes donné uc

^  * • k
nlores productions, 2o de choisir les d'Hartoy ). Le voyage de M. Renan 2/iemc jour de decembi c, n u  une
ouvrages susceptibles de vous plaire. ; (Andre 1 lienve).

(le la révolu-soulTrcpaix : -i lut-ropc
lion lancée par la finance internatio­
nale-contre ses gouvernements natio­
naux : l’Europe souffre de l'alliance de
l’Argentier et de l’Emeu tier contre les
chefs de ses Etats et de sa produc­
tion.

Dans l’affaire de Jules P>ri-son, culti­
vateur, Ste-Blandine.

empruntée aux ’i1" ,
un guide impartial be (Joseph de Pcsqmdoux), Le bai­

ser au lépreux (François Mauriac),
C lé .  Limous­

in,
S1

pirl V. î1 I f1 »
LE D E V O I R  DU C A N A D A  ENVERS

L A  GRANDE BRETAGNE
S3ces-ion autorisée au soussigné.

AVIS est par els présentes donné
que la première assemblée des ctvaii-

I ci ers, en cette affaire, sera tenue à
Râmouski, Qué., le 15 janvier, 1923,
à 2 heures de l'après-mii, au bureau

-ex, - a

Le prix très modique du "Livre
“ Personnellement.je ne suis pas d’a- ü . convient de recommander tout des Livres" (France: un an, 14 fr.;

vis que, lorsque la P.rande-ltretagne particulièrement "Le Livre des Li- six mois, 7,50; trois mois 4 fr. Etran-
est en guerre, le Canada est en gucr- rres” aux personnes qui n’ont pas le ger; un an, 16 fr. ; six mois, 8,50;
re. Il se peut qu’un regard des règle- snips de liie, ni meme de parcourir trois mois, 4,50) et 1 interet qu il pré­
ment-. suhsiil'S du droit international, vs volumes qui paraissent, ou qui ne sente surtout à une époque où le li­

belle soit la position légale ; mais veulent, ou ne peuvent, faire la de- Vre est si coûteux, vous engageront, du soussigné,
que le Canada, à l’avenir 'ne devrait Pl'n-C Uc les acheter — ou même de certainement à vous y abonner.

re, a moins cjtî-c !e Canada ne soit di- ,L -1 tU.i»me, (Lins 1 obligation de con t w | mes mains dans les trente jours, a comp*
reel ciment attaque. Scion moi, il fau- Ilai *̂e conveuableinenit les nouveau- Le Livtc des Livres procure ter du présent avis, parce (pic à compter
(Irait définir clairement et de façon tés- l?us °"vrages et 66 vhavgc de l’édi- de et après ^expiration de la période
coiislltuiiomu-llc 1, ,w t o «  de Cn- En ym m e. les rédacteurs de celle T l
nada, la rendre claire a tout le monde, revue lisent pour vous, vous font par/ 1 iaMut-oes, ci icvucs. | tlu î actit du débiteur entre les ayant
avec le souverain commun comme lien d'une opinion motivée, vous analy- Adresser la correspondance au Di- droit n’ayant égard qu’aux réclamations
entre le métropole et entre nous tous.” sent les livres et vous citent de cita- recteur. M. Gaston Moussé, 3, rue du d<|lU- i’,au™ alors reçu avis.

J Ion. Thomas Crcrar que ouvrage un ou plusieurs impor- Marché-desrPairiarches, Paris (5e). , ate a Aimouski, Canada, le 31 dé­
cembre 1922.

Les obligations 8%  convertibles de LA COM PAGNIE DE
L HO I EL M O N T -R O Y A L  constituent ce que l'on  peut
nommer une chance exceptionnelle pour l’épargnant judicieux.
Avec chaque souscription on donne un boni de 3 0 % cn  actions
ordinaires.
Ecrivez ou appelez aujourd’hui pour qu 'on  vous donne tous les
détails sur cette émission.

Les procurations qui doivent servir à
l’assemblée doivent être déposées entre mes

1 mains avant l’assemblée

CREDIT-CANADA, LIMITEE
E tablie e n  1910

145, RUE ST-JACQUES MONTREAL
T éléphones: M ain  4735-4736

« O N .  H . D. R A IN V IL L E , P rés iden t.

------D écoupez e t tn a lle z------
. I: C RED IT-C A N A D A , L IM IT E E ,

145, rue Saint-Jacques, M ontréal, Qué.

Vous pouvez m ’adresser le prospectus e t  tous les détails con­
cernant les obligations 8 %  convertibles de l'H ô te l M o n t-R o y a l.
Cela ne m'oblige à rien.

Nom ........................................... ...... .

i: I
IR. O. GILBERT, Syndic Autorise :

AVIS
Aux débiteurs de Wilfrid Lebeau,

cédant autorisé.
Avis est donné par les présentes,

qu'en venu d'un acte sous seing pri­
vé, fait et passé, à Québec, le 14 no­
vembre 1922, dont un double a été ce
jour déposé au Bureau du Protonotai­
re de la Cour Supérieure, à Kimouski,

né par J. P. Gagnon, Syndic auto­
risé, je me su: porté acquéreur de
tous les crédits du dit. Wilfrid Lebeau,
fa i. lesqw's m'ont été vendus et
transport

i
Ii
■i

a -
iAdresse IIi I

D ites-roun pi vous voulez r-ue n. ' ,  représrn tun t nillr vous rencontrer. (

Votre tasse
de Thé

<5 T a
A VENDRE

Deux bonnes fournaises chauffant
au bois, en très bonne condition, à
vendre à très bon marché.

S'adresser à Emile Lepage, Rimons-

$5 -  $10
PAR JOUR

/
*> * I ■ H’O

Hommes expérimentés deman­
dés immédiatement pour ville et
campagne; chauffeurs et méca­
niciens pour autos et camions,
vulcanisateursde pneus,soudeurs
oxy-acetylene, pour travailler aux
accumulateurs, et à l’électricité.
Enseignement pratique dans ces
métiers, quelques semaines seu­
lement suffisent. Classes de jour
et de nuit. Ecrivez ou demandez
personnellement notre Catalogue
gratuit ; gros salaires ; emploi
constant.
"Hemphill" Ecole d'Auti et Tracteurs Gazotlns

145b rut St-Lsurcst, M ontré»!
Noua enseignons le miller de barbier,
et voua payons pendant l'apprentissage

ki.toutes tins.
PONY A VENDRE

Joli pony de 5 ans rouge à crin
noir, avec deux voilures d'été et d’hi­
ver à vendre à très bon marché.

S’adresser : casier 122, Mont-Joli.

Rimouski, 28 décembre 1922
Madame Lttmina Lecours LeBeau.

PA DOUE.

Votre tasse de Thé vous en dit beaucoup. C’est plus qu’un article dans le menu quo­
tidien. C’est la chose particulière qui “complète"—ou trouble—un repas agréable.
Le Thé est heureusement si bon marché dans ce pays qu’il y en a peu qui ne
puissent se procurer un Thé de Choix. Le prix par livre n'est qu’un peu plus élevé
que celui du Thé ordinaire, tandis que le plaisir de plus que vous avez pour chaque
tasse que vous faites vaut plusieurs fois la différence. Il est également vrai qu’un
Thé d'un Parfait Arôme tel que l’Orange Pekoe KING COLE se consumera
actuellement plus— c’est-à-dire qu’il fera plus de tasses à la livre. KING COLE
Orange Pekoe eat préparé particulièrement pour les amateurs d’un Thé de Choix.

PROPRIETE A VENDRE
A VENDRE

Gocllctlc “Garner” à vendre : 55
tonnes, reconstruite en 1920, répara­
tions faites pour la somme de $6,000.

Pour informations s’adresser à Le-
P. o ut il lier Bros Co Ltd, Paspébiac,

Bonaventure

La propriété de M. Epiphanc Rioux
(•terrain et bâtisses dessus construites),
::v. . avenue Lepage, à proximité de

'a -are. S'ad es-er à EU DO RE COU­
TER E, notaire, rue de l’Evêché, Ri-
mousld lm.F.QUALITE EXTRAORDINAIRE SAVEUR EXCLUSIVE

Demandez-Ie à votre épicier par son nom complet#

[DONALD’Sh

“  V e n d u  s e u l e m e n t  e n  p a q u e t s  sce l l és . 99
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CROWNI

m \I

I I 1

TABAC NOIR A CHIQUER
2 PALETTES POUR25* "%L’EXTRA dans le THE de CHOIX

O
Ht 60

(.



LB PROGRES DU GOLFE 3&
—

[] CARTES D 'AFFAIRES Q• • L, Habitude de VEpargne 
chez les Enfants . .

r— ----xtc m m- -
^ . v o c a t a

R. E.  A S S E L I N ,  LL.L
•AVOlAI

RUl: Ob U  SlAtlUiS . . RIMOt kl

m *doit se contracter de bonne heure . Alors elle 
devient une seconde nature. C’est aux p a ren ts  

S \  I, a les diriger dans la bonne voie, en leur 
J , U ***** un» “ petite banoue” ou C O F F R E T  
V  /XL Ç EPARGNE où l’enfant p ren d ra  l’h a b itu d e  de 
1 / déposer les petites pièces d ’argen t qu’il recevra. 

j  I Un de ces coffrets d’épargne vous sera  rem is su r
depot d’un dollar à n’importe quelle succursale 

yr  de la Banque Nationale.
BUREAU DE DIRECTION:

PR E SID EN T ! L'H O N. C E O . E . AM YOT, C on seiller  L6rIalatif.
V IC E -PR ESID E N T* J . H . FO RTIER.

G ER A NT-G EN ER A Li HENRI DES RIVIERES.

m Ul !h
. ^ procu-

V SASSEVILLE & GAGNONAl|' XXOVATS. ____
Kimuuski. -Téléphoné 102. /;/réur Sassr- 
"ill*

Avenue  «le la C a thédra le

■ c . j y g P .- lîm ih  U'uynon, I..L .L .

C A R O N  &  J E S S O PIM
Z — AVOCATS -  

Mm v a u x  v o i s i n »  «lr « | , , m
m a i *  h . u n i  v o l t l o t l l l i r t  

kl"K PU i.A STATION
y  j  Jrs«u|i, I,L b .

I S Ailr lnul Kion*A
\

f  m A r  i . a i i ' i i ,  C.  K.
C'r \ \ criâu'l wa% rain 1.k tmcdcc Caron, I I L

CASGHAIN & CARON' J M Î Î

La BANQUE NATIONALE AVOCATS

Hon. Aug. TKSS1KR, C. K.

Hut van liilirtet! i lr  l.i Him<|ue Nationa le  
RIM Olskl,  I', y.

liuwisim
mm•ytjjtk

mLA PLUS VIEILLE BANQUE CANADIENNE-FRANCAISE. d>339 BUREAUX AU SERVICE DU PUBLIC m J . - B .  L A t / Ü i E ,  L L . L .i m A V «  > V  A T
\iicieii bureau <lv Sa^sw ille  & ( «agnon 

Xv. <lc la Catl.vdiale, U imui ski
(Il G e r a r d  S i m a r d

A \ OC AT 
w  I AT I: D 1-; l.A CA ITIHDRALli, 

R 1 M0 USKI.

L L  L .âVOYAGE T R A N SC O N T I­

N E N T A LDans le temps des Fêtes 
Recevez vos amis 
Comme au bon vieux temps

■ N ' o t a i r e a
de G BE1.ZILE. L.L.B .Dans un pays immense comme le ! 

nôtre le confort des passagers doit ê- 
tre pris en considération lorsqu’il s’a­

it d’un voyage transcontinental. La 
distance de Montréal à Vancouver 
par le Chemin de fer National est de 
2937.5 milles— un voyage d ’un peu 
plus de quatre jours constamment 
sur le train.— Dans les conditions de 
transport moderne ce voyage à bord 
du “Continental Limité” peut être en­
visagé avec plaisir. Rien n’a été ou­
blié pour y rendre la vie confortable : 
les wagons-lits modernes sont amé­
nagés de grandes cabines qui vous as­
surent des nuits pleines de repos, les 
wagons-observatoire sont abondam­
ment pourvus de revues populaires et 
de livres choisis, les wagons-réfectoi­
re fournissent un service à nul autre 
pareil. “Le Continental Limité” part 
de Montréal à 9.00 P.M. tous les 
jours, d ’O ttaw a à 12.20 (m inuit) en 
route pour N orth Bay, Cochrane, 
Winnipeg, Saskatoon, Edmonton, ct 
Vancouver. De Québec le raccorde­
ment se fait, à Montréal par “Le 
M ontréal” laissant la Gare du Palais 
à 1.20 P.M . tous les jours et arrivant j 
à Montréal à 6.20 P.M., ou à Co­
chrane par le Transcontinental lais- j 
saut la Gare du Palais à 5.15 P.M. 
lundi, mercredi et vendredi. Le rac­
cordement se fait à Winnipeg pour 
tous les centres importants de l’Ouest 
du Canada.

Pour plus amples informations, ré­
servations, et pamphlets illustrés dé­
crivant la route suivie par ce train 
splendide, veuillez vous adresser à M. 
S. J. Nestor, Agent de la Ville, 10 
rue Ste-Anne, Québec, ou à n ’impor­
te lequel des Agents du Chemin de 
F er National.

{, NOTA I RK. l'.ililic: ilt  la Banque Nati 
■' ■ l'une île la Valli / ilralr .  Rimiuivka v e c  u n  n o u v e a u  V IN  h y g i é n i q u e  

« a n s  a l c o o l .  R e c e t t e  d e  V in  do  
G i n g e m b r e  “ P o u r t i e r " ,  d é l i c i e u x  
b r e u v a g e  s a n s  le s  i n c o n v é n i e n t s  
d e  l ' a l c o o l .  A u s s i  r e c e t t e s  p o u r  
V in  d e  C e r i s e s .  A n a n a s .  P ê c h e s ,  
O r a n g e s ,  G r o s e i l l e s  e t  G a d d i e s  
R o u g e s .

E n  v e n t e  d a n »  t o u  t e r  le* p h a r m a c i e »  
e t  m a r c h a n d »  l é n f r n u x .

al
A A

i-:ui)( IKK C O U T U R E , 
NOTAIRK-  

R u e  de 1 E v ê c h é  
R im o n s  k i.

LL.L.
i
i 1

M é d e c i n e
DU Z. V L Z IN A  

li.v-E U ve ties H ô p ita u x  de Paris. 
M édecin  il I 'l l  opital de Pea s e r t i  He 

— Spécialité  —
Maladies des yeux, oreilles, nez, gorge. 

B u reau  : 165 rue  L afon taine ,  Rivière du- 
I.ottp, Que. Tel.  K am o u rask a  .325.

H e u res  de b u reau  : lOlirs à 11.30 a.
2hrs à 5 hrs p. ttt.

W. BRUNET & CIE, l i m i t é e

QUEBEC
WDEP OS ITA IRE S

139 ru e  S t- J o s e n h .
P A C I F I Q U E  C A N A D I E N

T R A I N S  R A P I D E S
%

rrCHS

4A V E N D R E H P. MOULD C O U R S E  D E  S U R E S  
E N T R E

Q U E B E C  et M O N T R E A L

© m
COMPTABLE PUBLIC 

R1M0 USKI,  Que.

Audition Municipale et Commer­
ciale. Organisation de système 

de 'livres. P réparation de rap­
ports pour Impôt sur le Revenu. 
Dissolution de Sociétés.

Expertise et Collection, etc. 
Achat et Vente de Bois à com­

mission.
Boite Postale 82

1 Sleigh à patins, 
ferrures fortes, p lateform e et rack. 
Long 9—6x-l— 3 large, valeur $50. 
pour $39.00

1 Engin stationnaire “E dw ards”, neuf 
2 cylindres, 6 forces, convertible, 

parfait ordre. V aleur $250.00, 
pour $125.00

1 Poêle Doherty, charbon e t bois, 
émail, 2 réchauds, four

presque neuve, K•v-»
DR. I T. LAVOIE

C h i r u r g i e n  D e n t i s t eDE LA GARE DU PA LA IS 
Départ : 1.30 p.m.tous les jours.

Ai r. Montréal (G. W indsor) 6.30 p.m.
Départ : 4.40 p.m., dimanche excepte.
A rr. Montréal (G. Vigcr) 9.40 p.m.

Retour de Montréal (G. W indsor) ,9.<Hl a.m., ton . les jours. 
Retour de Montréal (G are Vigcr) 5.00 p.m., dimanche excepté. 

Wagon-salon observatoire et wagon- restaurant 
D E PA R T S S U P P L E M E N T A IR E S

"Le 1* route nac U. V. 127. R IM O U S K 1

en
“ Le Vigcr” Heures de bureau : 9 h, a. 111. il 6b. p. u»

1

P I E R R E  L E V E S Q U Enicklé avec 
vitré, 4 ronds, pesan teur 700 li­
vres : un  bargain à $80.00 

2 Gramophones Columbia, valeur $50. 
pour $35.00

178 Records .10, .15, .25. à .50 
l it) Paquets d’aiguilles à gramopho- 

200 pour .15 
30 records piano .75 chaque.

Tel. 68 -  A U C  II IT K O T .K  —
Architecte des nouveaux édifices du 

Séminaire de Kimouski.
Bu remix . I I f» Sl-./oun, 'Québec.Montréal (G. Vigcr ) Wagon-salon 

observatoire à bulTct.
tous les jours pour Montréal (Gares Vigcr et W indso 

W agons-Lits à compartiments éclairés à l’électricité.
Retour de Montréal (G are Vigcr)

W  Retour de Montréal (G are Vigcr)
Retour d<* Montréal (G are Vigcr) 11.55 p.m. tous les jours.
Retour de Montréal (Gare W indsor) 11.30 p.m. tous les jours.

S  Le serv ice  du Pacif ique Can. ne souffre  aucune  comparaison
IL  E S T  IN SU R  PA SSA B LE

9.00 a.tu. dim. exe. pourLibrai r ie  Vic tor  G r e n i e r
F"< X K

,  11.55 p.m.34 Boulevard S t-Laurent
CANADA O s c a r  B E A D L E11V;

UuM O N T R E A L , 9.45 a.m., dimanche except 
2.30 p.m. dim. seulement.

AKCHITKCTK A.A.I'.y. 
| P 2 i rue (l 'A igu illonH E L L E U R  BRO SS

y
Q uébec

A n c ien  b u re au  R en é  1*. I ,e M a yDernières publications de Paris 
Spécialité: Pièces de Theatre 

pour am ateurs et professionals 
Assortiment complet de

R O M A N S P O P U L A IR E S  
Catalogues envoyées sur demande

A V E N D R E >*3Q x k X K

C A M I L L E  R O S SVous trouverez bois de chauffage, 
bauleau, au  moulin Rousseau, 4icme 
rang, à 35 c. du voyage, debout.

Adressez-vous à A L F R E D  T U R ­
COTTE, Sacré-Coeur.

Com ptable-V érificateur

% T el: 93.BU R EA U X —30, ru e  St-Jcan.
DES B IL L E T S —Château-Frontenac IM: 1840 Q U EB EC

Tel : 663

Audition» iniinicipalrk et lomiurrtiule», 
nat

O rj jan i
i » d e  co m p ta  huilé approprié*  à tu 

. li on de iv ii ip tcs . — 
'inii trice  de hui».

1 » il u II.urc»
—Gare du Palais !*.«»* i-galciiicnl

R1M OUSK1, P. Q.
Ov C.-A. I.A N G EV IN , Agent du Trafic-Voyageurs.

% Dr J. A. PINAULT, L.D.S.
Ch i r u r g ien -Den t i s t e  

l ' ro fess r i i r  à l 'U n iv e rs i té  <lv M ontréal .  
S a t i s f a c t i o n  < ".a i< a n t i k  

2602 S tc-Cut l i c r lne  l ist .
Tell. Lass.  2709MACDONALDS \

G A G N O N  & V A L L E E. LO G E M E N T  A LO U E R M O N T R E A L .DKKTA lil.ISSKM KNT
G A 1. V A N u  1' 1. A S T  I E

KN TOUS G K N R K S D r R. BELANGERDix ap p a r te m e n ts  chauffés à eau
de Bain. Médecin Chirurgien

a ouvert son bureau chez Joseph Le­
page, charron, rue du marché. Con­
sultation à toutes heures.

Bonne chambre
face du Séminaire, A- 

S"adresser à M.

chaude—
Nickelage, Ai genti l ic et Dorure. 

Ai vs-olics d'Aiitoiiiiil'ilvs, ("uutulle- 
|rie, Ornements d'K : i-es, Ltc.

R KM ES A NM I S

— maison en 
venue de l’Evêché. 
Ferdinand Santerre.BRIER A R IV IE R E  DU L O U P

D o c t e u r  A n t o n i o  P a r a d i s
3? . \vcu tv  in  -, promptement, 

a prix modelés.
Ouvrage

FMv /#
Agence de Voyages/ /  Q r

Rue St Germain .  - Rimouski .
1*1! I S DE I I I . M M ' .

— M édecin -ch iru rg ien— 
E x-élève en c h iru rg ie  des hôp i­

tau x  de N ew -Y ork et de P h ilad e l­
phie. C h iru rg ie  générale . R ayon X .

Arthur S.  LAWSON 
P o i n ' e - a u - P e r e

P a s s a g e s  par  n a v i r e  a v a p e u r  
pour l 'Europe

M W # %*
|

5S

Ma lb. P a q u ets— 15 4 
Vî  Ib. P aq u ets— 25*  
Vz lb. B o ite

A NOS L E C T E U R S D r. J. M. GUEVIN5?
Médecin VétérinairewMV

Des abonnés au Progrès du Golfe 
"mire sent fréquemment à la rédac­

tion de ce journal pour affaires con­
cernant exclusivement V ! mprinierir 
Générait de M. S. Vachon et ont su r­
pris de ne point recevoir de réponse 

ou de n’en recevoir

g g Rimouski. 
maladies chez les ani­

maux sont traités avec le plus grand 
-oin par les procédés les plus récents.

l'téléphone 110, 
Toutes les80* Sa V Billets émis pour toutes les Lignes 

Transatlantiques. Ports d'em bar­
quement : Montréal. Québec,

H alifax, St. John, New-York, 
Pte-âu-Père.

Votre patronage respectueusement 
sollicité.

M
H»

f i  S i
!mrm s

Brousseau & Groleau•y qu'après un temps part o s  pro.onge. 
Un devrait pourtant comprendre que 

i le Progrès du Golfe n'a rien à voir aux 
affaires de l’établissement Vachon qui 

imprime comme il imprime n’impor-

|  Pour vos impressions en $  d^drciSref
tous genres, tel que g i  , tes mortuaires, etc., ce n est pas le 

* direct et expéditif d obtenir

Comptables  LicenciésM'
&<3<2/?ajca4>ecM4Z coeuA/ & S y n d ic s  A u to r i s é s  

C o m p ta b i l i t é  dv t o u t e s  so r te s  
Oi g ;  n i s a t i o n  de  t o n  p n g n iv s  ou  a u t r e  

A u d i t io n *  M u n ic ip a le s  
F a i l l i t e s  ou  L iq u id a t io n » .

Ill Rue S t-Joscph

03C

les renseignements concernant les dé­
parts, tarifs, passeports, visas, billets 
de reour, et de vous assurer l ’organi­
sation complète d ’un voyage

tout le confort et la sé-

ailleurs,à Rome, à la Riviéra ou 
adressez-vous au Pacifique Canadien. 

M. C. A. Langcvin, le directeur de 
à Québec, (Ga-

QUEBEC.—IR EZ-V O U S E N  E U R O P E —  
C E T  H IV E R ?  —  —

Si vous caressez ce projet, ayez la 
prévoyance de vous renseigner et de 
retenir vos places de paquebots, car 
tout indique que la dem ande d ’accom- 
madation sera des plus actives.

La liste des départs d ’hiver des Com­
pagnies de navigation circulant du Ca­
nada et des E tats-U nis vers la F ran ­
ce, la Belgique, l’A ngleterre, l’Ita ­
lie, etc., est m aintenant disponible ; 
elle vous offre u n  choix  de départs 
fréquents avec des tarifs à la portée 
de toutes les bourses.

Que ce soit pour une croisière, ou 
tout simplement un séjour à Paris,

' J.  Art. (latinonR. Virnctt Lcfaivrc, L.I.C.,C.C,A.? moyen
V ce que l’on désire, le directeur du 
» Progrès du Golfe n’allant à lTmpri- 
i  tuerie qu’une ou deux fois la semai- 
* ne. Q u’on s’adresse donc en pareils 
& cas et pour de telles fins à l’Imprimc- 
§ rie Générale q u i . . .imprime, et non 

Progrès du Golfe q u i . . . s ’y fait 
imprimer connue d’autres publications 
et les autres clients de l'Imprimerie.

de ce LEFAIVRE & GAGNONl’agence de voyage 
, du Palais ou 30 rue Saint-Jean) 

heureux de vous fournir tous

Lettres, Enveloppes, Fac­
tures, Etat de Comptes, 

Etc., Etc.,

S Y N D I C S  A U T O R IS É S  
A U D I T E U R S  & L I Q U I D A T E U R S  

D E  F A I L L I T E S
147, Cote de la Montagne 

QUEBEC.
R e p r é s e n ta n t  pour  le d is t r ic t  : 

C A M I L L E  R O S S  . R IM O U S K I ,  P. Q.

genre, avec 
curité désirables.

ru­
sera

(Edifice BoiséAdressez-vous à
au

AGENTS DEMANDÉS L ’Imprimerie G éné­
rale de Rimouski

On demande d e»  A G E N T S  spéciaux en assurance 
INCENDIE et MARITIME. Très bonnes commissions 
accordées et facilités pour placer toutes sortes de risques.

S’adresser à ANGLO INSURANCE LIMITED 
286 rue St. Jacques, Montréal.

A L P H .  G A M A C H E
A F F R A N C H IS S E Z  S U F F I­

SA M M E N T
Prière à tous ceux qui nous écri­

vent d ’affranchir suffisamment leurs 
lettres. A  défaut de quoi, nous les 
refuserons.

PLOMBIER, FERBLANTIER 
ET ELECTRICIEN 

Représentant “Delco Light 
Spécialité .• Appareil de chauflaqe à eau 

chaude, air chaud ou vapeur. 
Avenue de la Cathédrale

Ciller Poitil 236

RIMOUSKI, Qué.

RIMOUSKI
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# V # # V # # V # # V # # V # # V # # T # # V # # T # # V # # V # # T # # V # # V #rêt rural et d ’intérêt local, se trou- 
! valent tout désignés pour représenter jêiHOCKEYLa quête de la guignolée Mort de M. Samuel

Caron à St - Donat ^— „ $
■U p o is s e  *  S«.D0„a, v k «  *  &  1

pordre 1 un de ses citoyens les plus 0[,ei-g<}S) des juges et avocats, aussi slî 
respectés et estimés en la personne bien que de médoçius et vétérinai- 
M, Samncfii Caron, rentier, qui res, la très grande majorité de la dé- ^  
eut l’honneur d’etre, durant 25 ans, putatiou est formée par les cultiva-, j  
maire de cette florissante paroisse et tours, les journaliers et les institu- 
qui fut aussi longtemps, jusqu’à sa 
mort, juge de paix. Il était le chef 
d’une grande famille de quinze en­
fants . vivants et de nombreux pe­
tits-enfants. Ses enfants vivants —■ 
cinq tills et dix filles—sont : M. Louis 
Caron, de Somerville, E.U., Messieurs 
Samuel, Bernard), Camille et Lucien 
Caron, de Saint-Donat, Mme J. B. St- 
Laurent, (Annie), de Montréal, Mme 
Alphonse Rucst (Ocorgianna), de 
Riiuou^kil, Mme Ernest Lavoie 
(Agnès), de Mont-Jotli, Mme Fortu- 
nat Saint-Laurent (Sophie), de St- 
Auacl'et, Mme Alfred F rancoeur (A- 
i|X)Hine), de St-Donat, Mme Orner 
Jacques (Célina), de Québec, Mme 
J.-R. Gamin (Adèle), de Montréal,
Mesdemoiselles Clara, Yvonne et 
Blanche Caron, de La Pointe-au- 
Père.

Le service fut célébré par M. J’ab­
bé Adolphe Tremblay, de Québec, ac­
tuellement assistant-curé à Ste-Luce, 
assisté de diacre (M. Je curé J. P.
LeBel) et die sous-diacre (M. l’abbé 
Berger).

Lue foule considérable de parents 
et d’amis remplissait l’église, qui a- 

plits riches tentures 
et ornements de deuil.

Le corps était porté par quatre fils 
du défunt : MM. Louis, Bernard, Sa­
muel et Camille Caron ; les coins du 
drap par quatre de ses petits-fils :
Donat, Lucien, et Nicolas Caron, et 
Adrien Francoeur.

Tous les fils, tildes et gendres de feu 
M. Caron étaient présents aux funé­
railles et conduisaient le deuil, ainsi 
que plusieurs autres parents et alliés.
On remarque aussi, aux premiers 
rangs du cortège funèbre, MM. Ar- 
cadius Jour ai n, pilote de Ste-Luce,
Alphonse Pinnult, de St-Annclet, A.
S. Lawson, de Pointc-au-Père, Xa-

**T# J

MONTMACNY (5J vs RI MOU S- 
KI (7)

Une très intéressante joute d’exhi­
bition, entre les clubs Montmagny et 
Rimouski, a marqué, dimanche der- 

$347.50 nic.r> |.c 31 décembre, i’ouvcrlure de 
$1.65 la saison de hockey à Rimouski. 

$349.15 [ Les deux équipes ont travaillé fer- 
l.a quête fut faite à domicile comme me, du commencement à la fin de la

partie, et leurs efforts pour remporter 
la victoire ont valu aux centaines de

............... j spectateurs présents l’occasion de
Stc-'l hérèse et vo;r dit beau jeu, tant sous la forme
..........  $18.47 du travail d’ensemble que sous celle

Par MM. Jos Imbati.lt et Oliva Ve- d’un jeu individuel très brillant.
St-Joseph et Naza- tlc Montmagny a prouvé

s être beaucoup améliorée depuis la 
saison dernière et nos équipiers ont 
eu fort à faire pour gagner la par­
tie, par un score de 7 à 5.

Nos voltigeurs réguliers, Forrest et 
.Deschênes, 1» notre nouveau joueur de 
centre, Bonrguoin, qui était L’an der­
nier l’étoile du club de Price, ont 
contribué pour la plus grande part, 
par leur vitesse et leur habilité, à 

victoire de la saison.

Décembre 1922
En venant acheter votre marchandise 

ici, vous êtes certains d'avoir tou­
jours les plus bas prix

Effets et provisions ............  $54.50
Quête aux maisons ............  $211.63
Quête dans l’église à Noël .. $81.37

A ajouter 
Total . . .

suit. Les marchandises annoncées la semaine dernière dans 
notre annonce restent au même taux pour le temps des 
fêtes. En plus je viens de recevoir un bel assortiment de 
bonbons et chocolats.

Bonbons français : 2 0  à 35c.
Bonbons mélanges, à des prix minimes.
Grand choix de pommes cl d ’oranges
Biscuits de toutes variétés.

leurs.
Par MM. Georges D’Autcuil 

Gérard Simard, rites 
St-Louis ..................

et
GRANDES JOUTES, SAMEDI ET  

DIMANCHE
Samedi, le 6 janvier, le Club Ri­

mouski recevra le club LE PROVIN­
CIAL, de la Ligue Nationale de Qué­
bec et dimanche, le 7 janvier, LE LA­
VA L-AIMATEUR, 
tête de la même 
viendra aussi jouer une partie d'ex­
hibition à Rimouski.

Il n’y a aucun doute que ces jou- 
s compteront parmi les événements 

sportifs de la saison et nous souhai­
tons aux vaillants joueurs du Ri- 
ntouski tout le succès qu’ils méritent, 
c’est-à-dire deux victoires.

L’Association Sportive, qui s’impo­
se des charges très onéreuses pour 
pouvoir offrir aux amateurs de sport 
l'occasion d’assister à de belles joutes, 
compte sur l’encouragement et la pré­
sence d’un nombreux public. 

NOUVEAUX MEMBRES
Pour faire suite aux listes parues 

dans nos derniers numéros, nous pu- 
blioiiTs ci-après les noms de ceux qui 
sc sont depuis inscrits comme mem­
bre- actifs de l’Association Sportive 
de Rimouski.
Bellavance, François, Blanchet, Paul, 
Côté, Elzéar, Côté, O.-C.. Gagné, Al­
phonse, Gamache, Alphonse, Ouellet, 
Albert.

L’Association Sportive nous prie 
de faire remarquer respectueusement 
à ses monfbrcs que la CARTE DE 
M ICM DR F ACTIF comporte le droit 
d’admission aux joutes pour le propri­
étaire de cette CARTE et pour deux 
Dames seulement.

faubourgszma,
retli $15.00

Par MM. Louis St-Pierre et L.- 
I ’. Sirois, rues de l’Evêché et St-Jcan- 
liaptiiistc

Par MM. Chs. Michaud et Gonza­
gue Bellavance, sud de la voie fer-

. . . .  $-14.10
Par MM. Alphonse Pinault et Ar­

thur Ouellet. rue St-Germain ouest

actuellement en 
Ligue de Québec,

$32.80

teroc, hst. . V E N E Z !  V E N E Z !  V O U S  S E R E Z  S A T IS F A IT S

cette premiere
............................................ $30.00 ]<c travail de nos nouveaux substi-
l ’ar MM. J.-A. Heppot et Camille tuts d'avant, Fortier et Pineau, a 

Bourque, rue St-Gcmuiin est $22.80 aussi donné raison d ’espérer beau-
•d de coup de ces jeunes joueurs. LeBlanc, 

dans les buts, a été effectif et a ar­
rêté plusieurs lancers dangereux des 
bons joueurs du Montmagny.

Seule, notre défense, affaiblie par 
Roy et Camille l'absence de Charles Thébenge, mala- 

I.a voie et Rouleau $16.32 de, laisse à désirer et nous verrions
__________ ______avec plaisir une amélioration à cette

partie de notre bonne équipe.
Nous donnons ci-après l’aligne­

ment et le sommaire de la partie. 
A LIG N E M E N T

ALBERT MICHAUD
Avenue de L’Evêché RIMOUSKIAI. Placide Parent, coteau, no: 

la voie ferrée, est, .
Par MM. K mi le Lauzier et Lionel

. . . .  $18.05 *

Laliberté, rue St-Pierre ........$12.53
Par MM. L.-N.

Bérubé, rues

eu passant que, si par ha­
sard vous faites partie du conseil, cc 
serait un bien pour notre municipali­
té de vous voir sortir de cette impor­
tante charge, car je serais porté à 
croire que vous pratiquez sur une hau­
te échelle, ce que vous avez démon­
tré dans votre lettre. Je laisse donc 
aux personnes (pii ont eu l’avantage 
de vous lire, de vous juger. Vous me 
dites ADIEU (en correspondance). 
Permettez-moi de vous dire que j ’ac­
cepte très volontiers, car franche­
ment je ne tiens guère à correspon-

IB I Cvous (lire

Mori tir M. Outer Uiambcrlar.d 
M. Gmer Chamberlain!, fils de M. 

Anrèle Chamberland, marchand du 
Bic, est décédé à lage de 14 ans 
3 ans mois. /Son service et sa sépul­
ture ont eu heu lundi le 8 
au Bic, au milieu d’un grand 
cours de parents et d’amis. — Nos 
sincères sympathies à la famille 
deuil.

Noies Locales
et—M. et M me J.-A. Dumont, d’Ou- 

tremont, Montréal, sont venus passer 
les fêtes du jour de l’an chez M. et 
Mme Georges Dumont.

RIMOUSKI 
LeBlanc 

Couillard

MONTMAGNY 
Métivicr 
Gagné (Capt.)

— M. I..-P. Dumont, de Riv.-du- Tremblay 
Loup, est venu,passer le jour de l’an 
dans sa famille chez M. et

courant 
con-Bufcs 

I )v feu se vau revet il ses
Letendre 
Bourgoiu 

Forrest (Capt.J 
Deschênes

enCentreFournier 
Mme Uar.sène

G. Tondrcau
\ilc I).

Aile G. 
SU B ST ITU T S

Georges Dumont.
—M. Rodolphe Dubuc, K.K.G.C. de 

Montréal, est venu passer scs vacan­
ce-, de Noël aux Rois, chez ses pa- Lim ande 
rents M. et Madame L.-E. Dubuc. ARBITRES :

— M. le Notaire et Madame G Ica- fFu Cloutier, 
son Belzile. de Sa vainc, étaient les JUGES des BUTS: — Ernest St-
hôtes de M. et Madame L. de G. Bel- I C ^ c n u c T ^  "

' Cl 1 R< )N()METEURS et PEN 1- 
—M. Alexandre CascauM ,de Mont- TKXTl K R S : — Henri Larouchc et 

réaü, est en promenade chez M. et 
Madame Edouard Iai ten dre.

oeuvres de jeunesse destinées à don­
ner à nos adolescents des notions 

dre avec une personne qui cache son] justes et morales, claires et, élevées 
nom comme vous l’avez fait, et en plus! usr, toutes les questions religieuses et
comme il est temps de se présenter les hl,c'a^‘s 9"', «tgitcnt le monde. Ces

oeuvres de jeunesse, qui couvrent tou­
te l’étendue du sol de la France, sont 

la fois l’effet et la cause d’un re-

A. Fortier 
!.. Pineau

j L. 'I ondreau 
L. Fortier

Ls-Ph. Dery et Ed-
souhaits traiditionnieffs, les miens sont,
pour vous, (pie votre véritable nom à
ne soit jamais connu, afin de ne pas nouveau catholique incontestable qui
perdre les bonnes qualités que vous a pris naissance il y a trois quarts
prétendez avoir dans votre demie- 6005 V?f,t,on,.y?^ourL!us ,̂ <‘e, trois hommes déjà célébrés a d au-

trts .titres; Lacordanre, un moine; 
Perreyve, un prêtre; Ozanam, un laï­
que. Il faudrait des volumes pour ra­
conter de chccuni d’eux tout ce qu'il 
a fait : l’auteur s’en est sagement te­
nu au seul, aspect, de leur action qui 
visait le relèvement de la France re­
ligieuse par la jeunesse. On y lira 

NOUVEAU CATHOLIQUE: L A -J avec intérêt et admiration ce qu’ils 
CO RD AIRË.— L’ABBE PERREY- j rut fait de cdtto jeunesse de leur 

. , PE. — FREDERIC O uANAM . Par ' letups' tout imbue d'indifférence et de 
et au bon sens, vis savent voir clair, l'abbé V. Gallon. — Un volume f/i-8 rationalisme et comment avec elle et 
pour peu qu’on prenne la peine d ’aï- ronronne. Broché: d fr. EJ. — ; rc-1 par elle Hs ont jeté les premiers ger- 
lumer pour eux la chandelle... j Ré pleine percaline, tranche rouge: nies de ce renouveau catholique dont

le regrette infiniment de ne pouvoir ' 7 fr' 59' — Affranchissement: F ran- ' nous sommes les témoins et les béné-
, - , • - ce, 0 fr. dO. Etranger. 0 fr. 60. — , Lunaires. IHs dut: conmnti a  Üaction

iiu e io -e i tirer (men a ce m qui a , Avignon. Aubancl frères, imprimeurs catholique ceux qui constituent la
bien voulu répondre a ma lettre ou- (jc :y. S. P. le Pape. partie supérieure de la société. Nous
verte aux contribuables de notre m u-1 On l’a souvent dit, l’espoir est dans avons, nous, à conquérir les masses, 
nicipalité, tout en gardant son nom monde, élevé et cultivé, plus que C’est en suivant les traces des trois 
caché spus le titre de “Contribuable” fl:UH !es masscs populaires plus fai- grands précurseurs qu’on nous pré-
vt jvyioisamueybicn franche,ncntque | : , r ' % r A
cette manière de leponclre a une lettre pris à cause de ce lia l’iirriportance des. Ion est un enseignement vivant, 
ouverte et signée démontre de sa part 
L A C H E T E ....P E U R ....o u  HON-

Tribune librezîle, cette semaine.

Joseph Peliquin. Pointc-au-Pcre, Qué., 
île 4 janvier 1923.SO M M AIRE  

1ère période
Montmagny — Tremblay 2]/\ 

2o — Montmagny — Fournier 
3o — Rimouski — Bourgoin 

(sur passe de Doschêncs)
4o — Rimouski — Bourgoin 

Rimouski

Je demeure, Monsieur le Contribua­
ble, votre tout dévoué

L. J. A. Chevron. 
Pointc-au-Pèrc le 4 janvier 1923.

—M. Eugène Couture, de Beaupré, 
est venu passer le jour de l’an dans 
sa famille.

—Mlle

Lettre Ouverte.lu j^ jj vier Côte, de Ste-Luce, Josué Four- Quand on pense avoir raison, et 
que l’on combat pour faire valoir l’é­
vidence de ses convictions, il est ab­
solument rare que l’on ne finisse pas 
ar triompher. Car la majorité des

j mer, de Ste-Luce, J os. Dionne, Ste- 
Luce. Nat). Fréchette, Ste-Luce, et au-

6 #Juliette Côté qui a passé 
quelques année dans l’ouest canadien, très dont nous perdons mémoire des2m TROIS PRECURSEURS DU RE-
est de retour chez ses parents M. et 
Madame

3/2Forrest 
-  Fournier

noms.
M. Caron laisse deux frères, Zéphi- 

rin et Bernard, qui demeurent aux 
Etats-Unis, et deux soeurs Mme Jo­
seph Rodrigue, de St-Anaokt, et Mme 
Elie RobilHard, de Warwick, Conn.

La famille Caron a reçu, dans sa 
douloureuse épreuve, de nombreux 
témoignages de sympathie.

Le Progrès du Golfe, qui comptait 
le regretté dufunt au nombre de ses 
fidèles abonnés de la première heure, 
offre à Madame Caron, et à sa gran­
de et honorable famille l’hdmmage 
sincère de ses plus cordiales condo­
léances.

5o
2/2S.-Z. Côté. 60 — Montmagny hommes sont amenables à la raison,—M. et Madame Perreault Cas- 2cme période

grain, qui sont allés passer a semai- /0  Rimouski Dcschcncs
ne de Noel a Quebec, sont revenus a 3,•£,„<, période
Rimouski mardi. | 9o — Motmagny — Larsènc 7 jZm.

—M. Amédée Caron passe la semai- lOo — Rimouski — Deschèncs 4 m. 
ne à Québec chez son père Thon. J.- 
Ed. Caron.

lm.
17 m.

(-ur passe de Bourgoin)
12u — Montmagny — /.. Tondreau 1 
Punitions : — Deschèncs 3 mts ; Ga-—M. Louis Caron, de Somerville, 

Boston, et Madame Orner Jacques, 
de Québec, qui sont venus à St-Donat 
pour les funérailles de leur père M.J 
Samuel Caron, son

gné 2 mts.

NAISSANCES A RIMOUSKI.
Le janvier, Paul-Fmile-Eustaelie, 

en ville les hô-1 fils de Joseph Boucher, navigateur, et 
tes de leur soeur Madame Alphonse de Yvonne Côté. — Parrain et mar­

raine. Eustache Côté et Marie Côté.Kuest.
TE.Les officiers de la Société St-Vin- Le 2, Mo rie-Th crèsc-Ad rien ne, fil- 

cent de Paul offrent leurs plus since- le de André Gagné, commis, et de 
res remerciements aux dévoués que- Marie-Anne Vignola. — P. et m., 
leurs de la guignoléc et aux gène- Paul-Emile Gagné et Annette Gagné, 
roux donateurs d'argent, d ’effets et Le 2 .1 fa ri c- Yvc ttc-M uriell ç, fille

d'Arthur Mailloux, journalier, et de 
Hilda Mailloux.
Arscnanft et Jeanine Rouleau.

./<irfcph-Romcoc-lioger, fils 
soir du jour de de Louis Voycr, jouni., et de Alice 

l'an, M. le chanoine Roy, curé de la Emond. — P. et m., Romeo Labrie et 
cathédrale, a par anticipation fait ce- Cécile Voyer.
léhrer le salut du St-Sacrement à Le 3. Murie-Bcrtha-Rita, fille de 
Tissue de il a grandîmes se, de sorte Pbilip|)e Bouchard, journ., et de Vic- 
que les réunions de familles purent, tori a Soucy. — P. et m., Charles 
cette année, se tenir sans interrup- Bouchard et Lucienne Lepage, 
tion toute la soirée. Cette bonne idée 
du curé de Rimouski a été fort appré­
ciée par ses paroissiens.

—Les citoyens de la ville sont al­
lés présenter leurs hommages et leurs 
bons souhaits à Sa Grandeur Mgr 1.. 
l’Evêque, à M. le curé de la cathédra­
le et à M. le -upéricur du Séminaire 
dans T après-midi du jour de Tan.

REMERCIEMENTS 
Les membres de la famille Samuel 

Caron désirent exprimer leur sincère 
gratitude dt ,leurs remerciements à 
toutes les personnes qui leur ont of­
fert, à l’occasion de ila mort de M. Ca­
ron, des témoignages de sympathies 
•sous forme de messes, bouquets spi­
rituels, lettres de condoléances,fleurs, 
assistance aux funérailles, etc.

Je vais donc M. le “Contribuable” 
prendre votre lettre selon son bon mé­
rite et lni en porter le meilleur cré­
dit, et vous prie de bien croire que la 
répugnance de votre manière d’agir 
est telle que je ne veux pas user de 
la même tactique, pour vous faire com­
prendre que vous avez doublement 
manqué. Je crois premièrement qu’il 
aurait été plus gentil de votre part 
de discuter ma (lettre et lui donner

Le Succès Assuré.
provisions.

—Toute ila journée <lu premier de 
l'an, il a phi abondammen.

Une question nous est posée souvent
Quelles sont les chances de succès de la 

Com pagnie de Pouvoir d u  Bas S t. L au ren t?”

P. et m., J.-C.
t  t

—Pour encourager les bonnes veil-' 
lées familiales an

Le 3,
Oubliez toute la région et ne considérez que 

vos besoins personnels; vous désirez le confort: 
vous cherchez A augmenter les revenus de 

votre ferme en produisant plus et en réduisant 
les dépenses; vous aimeriez avoir la lumière et 
1 eau dans votre maison et vos bâtiments; traire 
vos vaches, écrémer le lait, couper votre bois, 
battre votre avoine; faire exécuter à la machine 
tous les travaux de routine qui ne produisent pas 
en rapport avez votre travail. Pour ces services 
vous seriez satisfait de payer un certain montant 
chaque année.

Considérez maintenant 70,000 c u l t i v a t e u r s  
dans votre cas; ajoutez les usines, manufactures, 
entreprises du gouvernement qui, eux, ont ab­
solument besoin de pouvoir et rie lumière: les 
villes et villages de votre région qui s’éclairent 
à I électricité et qui sont disposés à signer leurs 
contrats.

Consultez les statistiques du Gouvernement 
Provincial qui accuse une a u g m e n t a t i o n  de 
30% dans la population de la région du Bas St. 
Laurent:—

une juste réplique, que de vous amu­
ser à essayer de faire des “égratignu- 
res” aux personnes autres que moi, 

Un des résultats assez curieux des ' suivant que vous l’insinuez. Mainte­
nant, pour donner cette réplique, il 
aurait été préférable d’étudiier ma 
première lettre avant de vous mettre 
en frais d’y ré;>ctndrei, ou de vous 
chercher un secrétaire, car je vois que 
vous ne l’avez pas comprise, et je 
dois vous dire que si votre article 
laisse à désirer, votre ; personne de 
confiance n’en est certainement pas 
responsable. Vous me dites que je 
suis nouveau-né dans la place. Ad- 
mcttons-lc si vous le voulez bien et si 
cela vous fait plaisir, mais laissez-anoi 
vous dire qu’il me ferait plaisir d’ac­
cepter votre défi, d’aller discuter en­
semble en face de nos contribuables, 
et malgré votre bonne volonté, je vous 
ferais comprendre que vous êtes dans 
l’erreur de me jxnter telle accusation.

Et en plus je vous prouverais très* 
facilement que vous avez fait erreur 
en vous attribuant l’action prise en fa­
veur des contribuables relativement à

L’INFLUENCE DE LA PRESSE 
HEBDOMADAIRE EN POLOGNE

'dernières élcctins en Pologne est le 
nombre considérable de journalistes 
élus à la Diète.

Leur nombre est tel qu’il ne le cè­
de qu’à celui des propriétaires fon­
ciers et des paysans.

L’iSLE-VERTE

La fête de Noël a é-té célébrée avec 
grande solennité dans notre bel- 

Notrc magnifique t ent­
re vêtu ses plus belles pa- 

Révérend M. le Cha­
noine Verreault, curé, officiait. Le 
choeur de Tongue était dirigé par 
notre dévoué vicaire le Révérend M. 
\. Lavoie et l’orgue était tenu par 
Mme Charles Beaulieu. La messe gré­
gorienne “Fons Bomtatis” ainsi que 
les cantiques de Noël en parties ont 
été rendus avec un succès complet. 
“Adestc Fidèles” harmonisé par M. 
1 .avoic a été ni plus ni moins qu’enle­
vé. Cotte même messe a été répétée 
au jour de l’an avec le même suc­
cès. l.a chorale de l’Jsle-Verte s’est 
distinguée une fois de plus. Merci 
a qui de droit.

une
Que la population rurale possède 

une prépondérance considérable dans 
le parlement polonais, la chose est na­
turelle, puisque les trois-quarts de la 
population de la Pologne, qui, d ’après 
le dernier recensement, se monte à 
28 millions dames, se trouvent for­
més par des communautés rurales de 
moins de 1,000 habitants, et que plus 
de 591 bourgs, villes et villages de 
plus de 1,000 habitants ont une popu­
lation totale de 6,242,163.

La grande majorité des journalis­
tes élus à la Dicte sont des journa­
listes appartenant à ta presse hebdo­
madaire. C’est un t-moignage évident 
de J’influence de celte presse locale, 
qui, paraît-il, est de beaucoup celle 
qui trouve faveur parmi la population 
rurale ixilonaisè.

La presse quotidienne ne pénètre 
que peu encore dans les campagnes 
de la nouvelle république.

Les éditeurs des journaux locaux, , , .
très au courant des questions d ’inté- P*acc (*c conseiller. Mais laissez-moi

:e paroi:--e. 
pie avait, 
rares. Le Très

BIC
FEU FREDERIC BOUCHER 
Par erreur, le passage suivant a etc 

omis dans nos nouvelles du Bic pu- 
publiécs la semaine dernière.

Etes-vous surpris maintenant que les membres 
du clergé et ceux qui ont le progrès de la région à 
coeur et qui connaissent les bons placements, 
aient acheté de ces obligations pour 
importante?

N’attendez

une somme
guiltier, conseiller et commissaire d’é­
coles pendant bien des années.

Il était encore l’un des fondateurs 
et secrétaire archiviste de la Cour des 
Forestiers Catholiques de Ste-Cécî- 
le du Bic.

Il laisse pour le pleurer, outre son 
épouse, née Marie Caron, trois fils, 
MM. Louis, Frcdy et Nazaire, tous 
trois domiciliés en cette paroisse, et 
plusieurs petits-enfants.

Son service et sa sépulture ont eu 
lieu samedi, le 23, à 9 heures, avec 
toute la solennité possible.

pas à demain il serait trop tard. 
Achetez u n e  obligation a u jo u rd ’hu i soit en 
argent ou en échangeant les obligations que vous 
avez déjà.

LE COMPTOIR FINANCIER CANADIEN, Inc 
40 Rue de l ’Hôpital, MONTREAL.

LE CREDIT ANGLO-FRANÇAIS, Lim itée, 
Edifice Banque d'Hochelaga, QUEBEC.
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UN Témoin.
notre rôle d'évaluation. Je vous prou­
verais facilement que vous êtes dans 
l’erreur de croire que je convoite une

ainsi que beaucoup de parents et d’a­
mis dos paroisses environnantes et 
même éloignées.

Toute la paroisse y était représentée

b


